
94 Le Petit Messager du T. S. Sacrement

—Elle doit donc être accessible à tous les fidèles, de quelque 
classe ou condition qu'iÿ soient; de telle sorte que per­
sonne, s'il est en état de grâce et s'en approche arec une 
intention droite, ne puisse être écarté de la Sainte Table."

C'eit l’intérêt suprême de nos âmes
Enfin, la Communion de tous les jours, c’est l’intérêt 

suprême de nos âmes. Tous, nous le redisons souvent 
à Marie, nous sommes "de pauvre^ pécheurs.” “Oui, 
dit saint Jacques, nous péchons tous en bien des manières" 
et la Sainte Ecriture nous affirme "que le juste lui-même 
pèche sept fois par jour”. “Or, le Concile de Trente 
nous enseigne que l'Euchaiistie est l'antidote qui nous 
délivre des fautes quotidiennes". “Allons donc communier 
tous les, jours, conclut saint Augustin, pour nous purifier 
des souillures de chaque jour!” “Quotidie peccas, quotidie 
sume.”

Tous les jours nous sommes exposés au péril des ten­
tations ; car le démon l‘rôde sans cesse près de nous comme 
un lion cherchant sa proie”. Or, l’Eucharistie est là 
nuée lumineuse qui nous découvre les picges de l’ennemi. 
“Allons donc tous les jours à la Sainte Table, dit saint 
Jean Chrvsostome, afin d'en sortir terribles au démon, 
comme des lions respirant la flamme." “Iste panis sumitur, 
déclare saint Ambroise, in remedium quotidianœ infir- 
mitatis."

Tous les jours nous devons craindre de tomber dans 
le péché mortel, car nul ne saurait mériter le don de la 
persévérance. Or, dit encore le Concile ' de Trente, 
“l’Eucharistie est l'antidote qui nous préserve du péché 
mortel.” “Le sang de Jésus-Christ, dit saint Jean Chrv- 
sos tome, chasse les démons.” Allons donc communier 
tous les jours, afin que le sang de l’Agneau protège nos 
maisons et prions Jésus d’être lui-même le Chérubin au 
glaive de feu qui garde notre pauvre cœur, dont il daigne 
faire son paradis.


